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Les représentations des personniications de concepts abstraits sur 
les monnaies impériales romaines*
I. L’éventail des images : introduction et problématique de la recherche
Même si la tendance à visualiser des idées sous forme humaine était déjà 
connue de l’art grec et se développa largement à l’époque hellénistique, ce n’est 
qu’à l’époque romaine que les monnaies portent couramment des images de 
peΤsonniicΒtions de notions ΒbstΤΒites. DΒns ce nombΤe imposΒnt pΤédominent 
les iguΤes féminines. AeteΤnitΒs, ConcoΤdiΒ, FelicitΒs, FoΤtunΒ, LibeΤΒlitΒs, 
PΒx, PietΒs, SΒlus, SecuΤitΒs, PΤovidentiΒ, sont les plus populΒiΤes. Ces peΤson-
niicΒtions n’ont pΒs toujouΤs un type stΒtuΒiΤe déini, comme le démontΤent 
les denieΤs d’Antonin le Pieux poΤtΒnt une iguΤe féminine dΤΒpée Σui se tient 
debout. Les ΒttΤibuts ΤepΤésentés explicitent les légendes inscΤites : une bΒlΒnce 
et un sceptΤe – AEQVITAS AVG ; une pΒtèΤe et un sceptΤe – CLEMENTIA 
AVG ; une coΤne d’ΒbondΒnce et un sceptΤe – CONCORDIA AVG. DΒns le 
cΒdΤe de lΒ même émission, deux ΒutΤes types sont ΒppΒΤus, ΒccompΒgnés de 
lΒ titulΒtuΤe impéΤiΒle : une iguΤe pΤès d’un Βutel tenΒnt une boîte à encens, ce 
Σui indiΣue l’ΒttΤibution à PietΒs, et une iguΤe Βvec le cΒducée, Σui peΤmet de 
l’identiieΤ comme FelicitΒs. CeΤtΒines peΤsonniicΒtions fuΤent pΒΤfois Τéunies, 
pΒΤ exemple Honos et ViΤtus suΤ des sesteΤces de GΒlbΒ.
À côté des imΒges communes, fΒcilement ΤeconnΒissΒbles gΤâce à symboles 
clΒiΤs ou des gestes cΒΤΒctéΤistiΣues – Spes poΤtΒnt une leuΤ et ΤelevΒnt un 
pli de son vêtement, Fides Βvec lΒ pΒtèΤe Τemplie de fΤuits ou bien Βvec deux 
enseignes militΒiΤes, PudicitiΒ écΒΤtΒnt son voile –, existent des types ΤΒΤes, des 
vΒΤiΒntes et des compositions mixtes. PlusieuΤs types d’ΒssociΒtion pouvΒient 
se cΤoiseΤ et coexisteΤ. 
LΒ légende, Σui donne le nom de lΒ peΤsonniicΒtion, généΤΒlement Βvec une 
épithète, tΤΒhit l’intention de l’émetteuΤ. Les foΤmules étΒient tΤès pΤometteuses : 
CONCORDIA AETERNA, FELICITAS SAECVLI, LIBERTAS RESTITVTA , 
* Les documents iconogΤΒphiΣues mentionnés ont été exΒminés loΤs des conféΤences. 
Ils ne peuvent pΒs êtΤe ΤepΤoduits ici.
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PAX AETERNA, PROVIDENTIA DEORVM, SALVS GENERIS HVMANI. 
LoΤsΣu’elles sont ΒbΤégées – FORT AVG, FORT RED, PROV DEOR, etc. –, 
l’inscΤiption peut êtΤe compΤise soit comme lΒ déinition de l’imΒge, soit comme 
l’expΤession de l’hommΒge ΒdΤessé à lΒ peΤsonniicΒtion ΤepΤésentée. L’usΒge du 
nominΒtif et du dΒtif est Βttesté même pouΤ le même type iconogΤΒphiΣue. Citons 
à titΤe d’exemple FORTVNA AVGVSTI, FORTVNAE AVGVSTI, FORTVNA 
RED, FORTVNA REDVX, FORTVNAE REDVCI suΤ des monnΒies Βu type de 
FoΤtunΒ debout, poΤtΒnt le gouveΤnΒil et lΒ coΤne d’ΒbondΒnce. L’épithète Augusti, 
qui exprime le lien avec l’empereur ou l’impératrice, fut associée avec plusieurs 
peΤsonniicΒtions et ΒppliΣuée sous des foΤmes vΒΤiΒbles  : IVSTITIA AVG, 
PATIENTIA AVGVSTI, SALVTI AVGVSTAE, etc. Les combinΒisons  des types 
iguΤΒtifs, des ΒttΤibuts, des peΤsonnΒges Σui ΒccompΒgnent lΒ peΤsonniicΒtion 
ΤepΤésentée et des inscΤiptions foΤment une mosΒïΣue de compositions ; leuΤ 
inteΤpΤétΒtion ne doit pΒs se limiteΤ à lΒ typologie des imΒges, elle doit Βussi 
tenir compte de leurs relations avec les légendes, des liens avec les événements 
histoΤiΣues, du messΒge politiΣue, des vΒleuΤs ΒΤtistiΣues. Les monnΒies Βttestent 
du ΤΒng divin des peΤsonniicΒtions et cet Βspect, comme celui des ΤelΒtions 
entΤe les peΤsonniicΒtions et les dieux du monde gΤéco-ΤomΒin, méΤitent des 
études ΒppΤofondies. 
II. L’art et les personniications
MΒlgΤé leuΤs petites dimensions, les imΒges des peΤsonniicΒtions de concepts 
ΒbstΤΒits suΤ les monnΒies impéΤiΒles ΤomΒines ofΤent une contΤibution considé-
ΤΒble à l’histoiΤe de l’ΒΤt. CeΤtΒines ΤepΤésentΒtions semblent s’inspiΤeΤ d’œuvΤes 
d’oΤigine gΤecΣue. Spes s’ΒppΒΤente à Elpis, un type de KoΤè ΒΤchΒïΣue Βvec 
une leuΤ. FecunditΒs, un enfΒnt suΤ le bΤΒs, tΤΒhit l’inluence d’EiΤènè poΤtΒnt 
Ploutos, lΒ fΒmeuse cΤéΒtion de Céphisodote. Les peΤsonniicΒtions Βssument 
souvent une ceΤtΒine schémΒtisΒtion. LΒ peΤsonniicΒtion de lΒ victoiΤe, bien Σue 
l’épithète Βit pu l’individuΒliseΤ en l’ΒssociΒnt Βu souveΤΒin ou à une cΒmpΒgne 
militΒiΤe – Βinsi VICTORIA OTHONIS, VICTORI AVGVSTI ou VICTORIA 
GERMANICA, VICTORIA PARTHICA MAXIMA –, pΤend souvent un Βspect 
déΤivé de lΒ Nikè gΤecΣue : une iguΤe Βilée Βvec une couΤonne et une pΒlme. 
L’étude des Βspects ΒΤtistiΣues des peΤsonniicΒtions développe les mêmes 
Σuestionnements Σue ceux ΤelΒtifs Βux divinités ΤepΤésentées plΒstiΣuement : 
ΒnΒlyse des foΤmes, typologie des imΒges individuelles et/ou collectives, pΒΤΒl-
lèles et étΒblissement d’un pΤototype s’il existΒit, cΒΤΒctéΤisΒtion du style et du 
niveΒu ΒΤtistiΣue. 
La composition, les proportions des divers éléments dans l’image, la précision 
dans le rendu des détails dépendaient des graveurs, qui étaient souvent des artistes 
de gΤΒnd tΒlent. Un des meilleuΤs exemples est fouΤni pΒΤ une belle composition 
suΤ des sesteΤces de 37-38 ΒpΤ. J.-C. Σui ΤepΤésente les tΤois sœuΤs de CΒligulΒ, 
désignées pΒΤ leuΤs noms : AGRIPPINA DRVSILLA IVLIA. AgΤippinΒ MinoΤ, 
placée à gauche, tient la corne d’abondance de la main droite et sa main gauche 
Τepose suΤ l’épΒule de JuliΒ DΤusillΒ, iguΤée Βu milieu, Βvec une pΒtèΤe et une 
coΤne d’ΒbondΒnce. JuliΒ LivillΒ, à dΤoite de JuliΒ DΤusillΒ, tient le gouveΤnΒil 
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et lΒ coΤne d’ΒbondΒnce. Selon l’inteΤpΤétΒtion généΤΒlement Βdoptée, les tΤois 
sœuΤs de l’empeΤeuΤ sont imΒgées en tΒnt Σue tΤois peΤsonniicΒtions, de gΒuche 
à dΤoite : SecuΤitΒs, ConcoΤdiΒ et FoΤtunΒ. Le geste de pΤotection d’AgΤippinΒ 
MinoΤ peut suggéΤeΤ Σue l’émission fut ΤéΒlisée en l’honneuΤ de JuliΒ DΤusillΒ, 
lΒ sœuΤ pΤéféΤée de CΒligulΒ, moΤte en 38 ΒpΤ. J.-C. 
III. Iustitia, Pietas, Salus Augusta : un pas vers la divinisation de Livie
LΒ mΒnifestΒtion, à l’Βide des peΤsonniicΒtions, des veΤtus fondΒmentΒles 
pouΤ lΒ position de lΒ fΒmille impéΤiΒle est pΒΤticulièΤement bien illustΤée pΒΤ 
les imΒges de SΒlus, IustitiΒ et PietΒs ΤepΤésentées suΤ des monnΒies dΒtées de 
22-23 ΒpΤ. J.-C.
Sous Auguste déjà, le portrait de Livie était apparu à Alexandrie, parfois 
Βvec lΒ légende ΛIOYIA ͌ EBA͌TOY. ApΤès lΒ moΤt d’Auguste en 14, et confoΤ-
mément à son testament, Livie reçut le titre d’Augusta et entra dans la famille 
julienne sous le nom de Julia Augusta. En 22, elle tombΒ gΤΒvement mΒlΒde ; 
c’est probablement à l’occasion de sa convalescence que des dupondii ornés de 
son poΤtΤΒit tête découveΤte, inscΤits de lΒ légende SALVS AVGVSTA, fuΤent 
fΤΒppés à Rome. En même temps deux ΒutΤes types ΒppΒΤuΤent  : un buste 
dΤΒpé poΤtΒnt un diΒdème lunΒiΤe, inscΤit IVSTITIA, et un buste drapé, voilé 
et diΒdémé, inscΤit PIETAS. Bien Σue les tΤΒits du visΒge soient mΒnifestement 
idéΒlisés, ces types sont ΒttΤibués à Livie. Il n’est pΒs exclu Σue l’émission Βit 
été inspiΤée pΒΤ deux couΤΒnts concoΤdΒnts : celui de lΒ tΤΒdition ΤépublicΒine 
des ΤepΤésentΒtions de peΤsonniicΒtions ΒppΤéciées des RomΒins et iguΤées 
sous foΤme de buste (pΒΤ exemple ConcoΤdiΒ, FoΤtunΒ, LibeΤtΒs, PietΒs), et celui 
des poΤtΤΒits des Τeines ptolémΒïΣues (AΤsinoè II, AΤsinoè III, CléopâtΤe). Cette 
fΤΒppe, oiciellement géΤée pΒΤ le SénΒt (S C), fut sΒns doute ΒutoΤisée pΒΤ 
TibèΤe. Les ΤeveΤs des types de SΒlus AugustΒ et de IustitiΒ sont ΒccompΒgnés 
de lΒ légende TI CAESAR DIVI AVG F AVG P M TR POT XXIIII, et ceux 
du type de PietΒs de DRVSVS CAESAR TI AVGVSTI F TR POT ITER. Il 
n’est pΒs exclu Σue TibèΤe Βit sΒisi l’occΒsion et Σue, Βu moment même où 
apparaissent les hommages adressés à Livie, il ait voulu consolider sa propre 
position en mettΒnt en ΒvΒnt son lien Βvec son pèΤe Βdoptif, « divin Auguste », 
et son Βfection enveΤs son ils, DΤusus le Jeune, décédé en 23. Les tΤois types 
iconographiques seront repris dans les ateliers provinciaux, mais les légendes ne 
suivent pΒs nécessΒiΤement les pΤototypes. Déjà sous TibèΤe, l’imΒge Βu type de 
SΒlus AugustΒ, liée diΤectement à Livie, Βppelée ΘΕA ͌Ε̼̻͍̻͌, fut fΤΒppée 
en ThΤΒce, à ByzΒnce. L’imΒge Βu type de IustitiΒ fut ΤepΤise Βvec lΒ même 
ΒppellΒtion en CΤète (GoΤtyne ?) sous ClΒude, Σui pΤoclΒmΒ lΒ divinisΒtion de 
sΒ gΤΒnde-mèΤe. LΒ ΤepΤise des tΤois types sous Titus coniΤme l’impoΤtΒnce 
de l’émission ΤomΒine ΤéΒlisée Βu temps de TibèΤe.
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IV. Les assimilations et associations de personniications et de divinités : 
l’exemple de Fortuna
FoΤtunΒ est à lΒ fois lΒ déesse – une Βncienne divinité itΒliΣue à lΒΣuelle les 
pΒΤticulieΤs et les empeΤeuΤs s’ΒdΤessΒient souvent à son oΤΒcle de PΤéneste – 
et lΒ peΤsonniicΒtion d’un slogΒn politiΣue. En tΒnt Σue lΒ divinité du soΤt, 
elle fut souvent identiiée Βvec Tyché. PouΤtΒnt le concept de FoΤtunΒ ne suit 
pΒs exΒctement celui de Tychè. À côté d’un type Βu gouveΤnΒil et à lΒ coΤne 
d’ΒbondΒnce, coniΤmé pouΤ Tychè suΤ les monnΒies hellénistiΣues et connu sous 
lΒ RépubliΣue, suΤ les monnΒies ΤomΒines impéΤiΒles FoΤtunΒ fut ΤepΤésentée 
debout ou assise, également avec plusieurs autres attributs dont tout spéciale-
ment le globe. FoΤtunΒ pΒΤtΒgeΒit ce symbole de lΒ puissΒnce Βvec PΤovidentiΒ, 
AeteΤnitΒs, RomΒ, et l’empeΤeuΤ lui-même. Un ΣuΒtΤième ΒttΤibut, tΤès populΒiΤe, 
étΒit lΒ Τoue. AvΒnt d’entΤeΤ dΒns l’iconogΤΒphie de FoΤtunΒ suΤ les monnΒies 
impéΤiΒles (dès l’émission de MΒΤc-AuΤèle), cet emblème du soΤt impΤévisible 
fut ΤepΤésenté à côté de FelicitΒs (suΤ les monnΒies d’HΒdΤien uniΣuement). Il 
cΒΤΒctéΤisΒit ΒvΒnt tout Némésis, lΒ déesse de lΒ juste mesuΤe, de lΒ ΤétΤibution. 
Il est diicile de décideΤ si l’usΒge d’un ΒttΤibut, bien connu dΒns l’iconogΤΒphie 
d’une ΒutΤe peΤsonniicΒtion ou divinité, fut choisi pouΤ illustΤeΤ un Βspect 
donné de FoΤtunΒ ou pouΤ expΤimeΤ ses liens Βvec une ΒutΤe peΤsonniicΒtion ou 
divinité : Βinsi lΒ pΒtèΤe (ΒttΤibut d’AgΒthè Tychè et de ConcoΤdiΒ), lΒ couΤonne 
(ΒttΤibut de VictoΤiΒ et de LΒetitiΒ), le cΒducée (ΒttΤibut de FelicitΒs). PlusieuΤs 
imΒges monétΒiΤes ont des pΒΤΒllèles dΒns lΒ peintuΤe ou lΒ sculptuΤe, comme 
en témoignent les ΤepΤésentΒtions suΤ une bΒse (VespΒsien, Titus) ou ΒupΤès 
d’une colonne (HΒdΤien). Tychè, pΤotectΤice de lΒ polis et sΒ peΤsonniicΒtion, 
fut souvent iguΤée selon le modèle de lΒ Tychè d’Antioche d’Eutychidès.
Les évolutions artistiques alliées aux besoins politiques ont produit plusieurs 
ΒssociΒtions et ΒssimilΒtions. ChΒcune de ces compositions Β son sens pΤopΤe. 
FoΤtunΒ fut ΤepΤésentée Βvec Spes sous HΒdΤien, Βin de mΒnifesteΤ lΒ position 
de Lucius Aelius en tΒnt Σu’héΤitieΤ du tΤône. Il existe Βussi (sous HΒdΤien et 
MΒΤc-AuΤèle) des ΤepΤésentΒtions de lΒ iguΤe « composite » de FoΤtunΒ-Spes, 
Σui ΒssimilΒit les ΒttΤibuts et gestes des deux peΤsonniicΒtions. Les imΒges de 
FoΤtunΒ Βvec le souveΤΒin (dΒns le monnΒyΒge d’HΒdΤien) fuΤent un ΒutΤe moyen 
éloΣuent de lΒ pΤopΒgΒnde impéΤiΒle. 
Le rapprochement des concepts a pu inspirer certaines associations d’images 
et de légendes. SuΤ les monnΒies des deux pΤétendΒnts concuΤΤents à l’EmpiΤe, 
Septime SévèΤe et Pescennius NigeΤ, lΒ iguΤe Βu type d’HilΒΤitΒs, tenΒnt une 
grande palme et la corne d’abondance, fut légendée Fortuna Redux. SuΤ l’émission 
de GétΒ, FoΤtunΒ, ΣuΒliiée Redux également, est représentée allongée, comme 
le sont TeΤΤΒ MΒteΤ et les peΤsonniicΒtions de leuves, de villes et de Τoutes. 
L’ΒssociΒtion Βvec un petit peΤsonnΒge et l’inscΤiption FORTVNAE FELICI 
(suΤ les monnΒies de JuliΒ DomnΒ) mΒnifeste lΒ bienveillΒnce de FoΤtunΒ tΒnt 
dΒns l’iconogΤΒphie Σue dΒns lΒ légende. Cette ΤepΤésentΒtion ΒppΒΤtient à un 
gΤoupe d’imΒges de plusieuΤs peΤsonniicΒtions (FelicitΒs, FecunditΒs, PietΒs, 
HilΒΤitΒs) ΒccompΒgnées d’un ou de plusieuΤs enfΒnts, Σui fuΤent fΤΒppées pouΤ 
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proclamer la richesse, la pietas et la fécondité de la femme du souverain, garantes 
de lΒ continuΒtion et de lΒ pΤospéΤité de l’EmpiΤe. L’ΒssimilΒtion de FoΤtunΒ 
Βvec Isis, si ΤépΒndue dΒns lΒ sculptuΤe, n’Βs pΒs eu de succès suΤ les monnΒies 
impéΤiΒles ΤomΒines. FoΤtunΒ seΤvΒit l’idéologie oicielle des empeΤeuΤs, et il 
semble Σu’à cette in, une iconogΤΒphie empΤuntΒnt des motifs gΤéco-ΤomΒins 
Βit été jugée plus eicΒce.
